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Rrm ANALYSE

Une etude patronnee par l'Office central de la defense

Iran et fondamentalisme islamique
Dans son avant-propos, Hansheiri Dahinden ecrit: «Dans la perception du fondamentalisme

islamique, la revolution islamique d'lran a constitue un point tournant. L'avenement
de ce regime a montre qu'il y avait lä un facteur avec lequel il fallait compter Non
sans risque de jugements hätifs sur une realite d'autant plus complexe qu'elle ne correspond

pas toujours aux categories occidentales. C'est pourquoi, conjointement avec le
Secretariat politique du Departement federal des Affaires etrangeres, l'Office central de la
defense a demande ä un groupe de chercheurs du Centre d'analyse politique et economique

europeenne de se livrer en toute independance ä une etude qui nous permette de
mieux cerner la realite et les limites du röle international de l'Iran. A l'heure oü le
Proche-Orient s'engage dans une etape decisive, tandis que l'Afrique du Nord est secouee
par des turbulences, cette etude vient ä point nomme1 (...).»

Avec la vague islamiste
qui baigne l'Egypte, le Soudan,

le Maghreb, le Sud-
Liban, la Jordanie et les
territoires occupes, la tenta-
tion est grande aujourd'hui
de considerer l'islam comme

le nouvel ennemi de
l'Occident et comme un
obstacle sur la voie de la
realisation du nouvel ordre
mondial cense remplacer
l'ancien. Si l'on veut sortir
de cette logique simpliste et
chercher ä mieux comprendre

pour pouvoir evaluer
les eventuelles menaces, il

convient tout d'abord de re-
jeter la fausse image d'un
islam presente comme une
entite homogene. II n'y a

pas plus d'islam qu'il n'y
a d'Occident ou d'Orient,
mais des peuples et des
pays musulmans qui, tout
en partageant certaines
valeurs, ont leur specificite
propre. En outre, il faut
contester la vision d'un islam
pret ä se lancer ä l'assaut
du monde pour soumettre

tous les infideles aux regles
de la Vraie foi. Dans les
traditions des peuples musulmans

comme dans l'experience

historique des Etats
islamiques, on peut trouver
autant, sinon plus, d'ele-
ments militant en faveur de
l'entente et la Cooperation
avec les non-musulmans
que d'incitations ä la
confrontation. Enfin, il convient
de rejeter la these tres
repandue d'un monde
islamique fige dans le traditionalisme

et retif ä tout
changement.

Qui exerce le pouvoir
en Iran?

Ce qui est aujourd'hui en
question, c'est l'instrumen-
talisation de l'islam par un
pays, l'Iran, animant un courant

revolutionnaire radical,
fondamentaliste et extre-
miste, se reclamant d'un
internationalisme islamique
porte ä transcender les

cadres nationaux dans le
monde musulman. D'oü la
necessite de centrer l'analyse

sur la Republique
islamique et sur sa projection
dans le monde de l'islam.

A l'heure actuelle, du
point de vue institutionnel,
la Republique islamique
peut etre consideree comme

un Etat bicephale, dirige
par le tandem Khamenei-
Rafsandjani, dont les
relations caracterisees ä la fois
par la Cooperation et une ri-
valite feutree, sont parfois
empreintes d'une certaine
tension. En schematisant ä

l'extreme, il est possible
de distinguer trois courants
dont l'opposition anime la
vie politique de la Republique

islamique. Un premier
groupe, constitue de «con-
servateurs» favorables ä la
libre entreprise, mais
particulierement rigides sur le

plan des moeurs et crai-
gnant toute ouverture sur
les plans culturel et interna-

'Iran et fondamentalisme islamique. Röle, influence, ideologie. Berne, Office central de la defense, 1993.

71 pp. Dactylographie. Le texte qui suit est le resume de l'etude qui se trouve au debut du fascicule.
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Teheran, fevrier 1993. La foule celebre le 14e anniversaire de la revolution

islamique (Photo Keystone)...

tional. Un deuxieme groupe,
forme de «radicaux»

tres attaches ä la dimension
revolutionnaire de l'heritage
de Khomeyni. Un troisieme
groupe, rassemblant des
«pragmatiques» issus du
mouvement revolutionnaire,

mais conscients de la
necessite de reformes
economiques et d'une certaine
ouverture sur l'Occident.
Les rivalites entre ces grou¬

pes se sont accentuees au
cours de ces derniers mois
en raison de la deteriora-
tion de la Situation economique

du pays (impossibili-
te pour l'Iran de faire face ä

ses obligations financieres
ä court terme, en raison de
l'incapacite ä gerer la
croissance des importations;
faiblesse des revenus d'ex-
portation; important deficit
commercial; forte croissan¬

ce de la dette exterieure
totale, etc.).

Les contraintes ideologiques

du regime et les conflits

entre les differentes
tendances au sein de ce
dernier risquent d'empecher

ou, pour le moins, de
retarder une fois de plus la
mise en ceuvre des
indispensables reformes
economiques. En outre, celle-ci
pourraient, dans un premier
temps, constituer un
element destabilisateur pour
le regime car, en favorisant
une acceleration de l'infla-
tion et en conduisant ä une
suppression des subven-
tionnements des biens de
premiere necessite, elles
pourraient susciter de
violents mecontentements po-
pulaires.

La politique exterieure
de Teheran

La politique exterieure de
l'Iran privilegie un certain
nombre de champs d'action
au niveau regional ainsi
qu'au plan international. En
ce qui concerne la politique
regionale, trois directions
peuvent etre distinguees: le
golfe Persique, le Moyen-
Orient et la region Caucase-
Asie centrale qui comprend
aussi les pays voisins non
arabes de l'Iran. Parmi ces
trois espaces, la region du
golfe Persique constitue le
domaine oü se situent ses
interets primordiaux. En
effet, cette region est vitale
pour ce pays, tant du point
de vue economique que
strategique, et c'est ä

travers eile qu'il peut se
permettre de peser
veritablement sur la scene
mondiale.
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En ce qui concerne le
Moyen-Orient, la Republique

islamique, depuis sa
formation, cherche ä devenir

un acteur incontourna-
ble de la scene politique
arabe, ä cause de ses ambi-
tions messianiques et de sa
volonte de participer au
combat contre l'Etat d'Israel.

Du point de vue
geopolitique, il s'agit aussi de
procurer ä l'Iran les moyens
d'une presence sur les
bords de la Mediterranee.
La principale reussite de
cette entreprise a ete la
creation du Hezbollah libanais

acquis aux positions
de Teheran et instrument
plus ou moins docile aux
mains des mollahs. Certes,
cette tete de pont pro-ira-
nienne au Liban ne peut
fonctionner de maniere
efficace qu'avec l'aval de la
Syrie, d'oü la necessite du
maintien de relations ami-
cales entre Teheran et
Damas. Une autre percee,
qu'on peut aussi mettre au
credit de la diplomatie
islamique dans la region,
est l'etablissement de liens
etroits avec le mouvement
islamiste palestinien
Hamas. Ainsi, la politique
iranienne s'efforce d'influer
sur le conflit arabo-israelien
mais son poids reel reste
difficile ä determiner.

A la suite de l'effondrement

de l'URSS, un
nouveau champ d'action s'est
ouvert pour l'Iran au Caucase

et en Asie centrale. En
fait, l'environnement
geopolitique de ce pays vient
de subir une transformation

profonde dont la
consequence premiere est la
fin d'une pression quasi
constante exercee ä partir

du nord depuis la fin du
XVIIIe siecle.

La question essentielle
qui se pose est de savoir
dans quelle mesure ce pays
a la capacite de realiser
les ambitions hegemoni-
ques que l'on prete ä ses
dirigeants. Sur le plan con-
joncturel, la Situation est
favorable aux plans iraniens.
En effet, outre la deteriora-
tion sensible de la Situation
socio-economique dans la
plupart des pays susceptibles

d'etre influences par
l'Iran, il n'existe pour l'heure

aucun modele alternatif
capable de mobiliser les
masses musulmanes face
aux projets integristes. De
plus, l'ecroulement du
modele sovietique, la crise
economique de l'Occident,
l'apparition d'espace de-
pourvus de structures de
contröles etatiques dans le
monde musulman, en Afrique

mais aussi en Asie
(Afghanistan), sont des
facteurs favorables ä l'expansion

des courants
extremistes de type islamiste. En

outre, l'Iran dispose d'un
certain nombre d'atouts:

-capital d'experience en
matiere d'exportation de la

revolution et de propagande;
- moyens materiels et

logistiques non negligeables;
- reseaux islamistes au

Liban, en Afghanistan et
dans les territoires occupes
par Israel;

- liens privilegies avec
certains Etats (Syrie, Soudan)

pouvant servir de
point d'appui ou de relais.

Les moyens d'action de
l'Iran sont Orientes aujourd'hui

vers plusieurs pays,
au premier rang desquels
figurent l'Egypte, l'Algerie
et la Turquie. S'il est difficile
d'apporter les preuves tan-
gibles de l'implication
iranienne dans la montee de
l'integrisme musulman en
Egypte, il est en revanche
tout ä fait evident que tous
les organes de la propagande

islamique sont mobilises
contre le pouvoir egyptien,
en s'appuyant notamment
sur la tete de pont que re-
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,ef brandit des portraits de Khomeyni (Photo Keystone).
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presente le Soudan. Teheran

est conscient du fait
que la revolution islamique
en Iran a eu un immense
retentissement en Egypte
oü les mouvements isla-
mistes, qui sont bien plus
anciens que ceux d'lran,
ont trouve, ä travers l'experience

iranienne, de
nouvelles raisons d'esperer.
Dans ces conditions, toute
action venant de la
Republique islamique rencontre-
ra toujours un accueil favorable

chez l'un ou l'autre
groupe islamiste. Par
ailleurs, le basculement eventuel

de l'Egypte dans le

camp islamiste aurait de
telles consequences et chan-
gerait tellement les
rapports de force au sein du
monde arabe et musulman,
que tout «investissement»
dans ce pays, par un Etat
islamique comme l'Iran,
justifie les risques eventuels

qui en decoulent.

Des aecusations
contre les mollahs

Les aecusations algerien-
nes ä Fencontre de l'Iran
sont nombreuses et va-
riees. D'abord, Teheran est
aecuse d'organiser une
campagne hostile, destinee
ä promouvoir la violence et
l'instabilite en Algerie.
Ensuite, Alger reproche ä la
Republique islamique d'aider,

par la fourniture d'armes

et de fonds, la guerilla
en Algerie. Par ailleurs,
l'Iran est soupgonne d'entre-
tenir des liens etroits avec
le FIS auquel il aurait offert
des facilites ä l'interieur
meme des locaux de son
ambassade ä Alger. Enfin, il
y a aussi des allegations

concernant la formation
des combattants islamistes
algeriens dans des camps
situes en Iran ou dans les
zones sous contröle du
Hezbollah au Liban.

En Turquie, trois sortes
de soupgons pesent sur
l'Iran: soutenir les integristes
turcs les plus extremistes,
comme l'Organisation de la
liberation islamique ou le
Hezbollah turc; complicite
dans des assassinats de
personnalites turques et etrangeres

sur le territoire turc;
aide aux separatstes kurdes

du PKK. En Turquie

comme partout ailleurs dans
le monde musulman, Teheran

cherche ä renforcer les
courants islamistes locaux,
sans esperer sans doute
une victoire rapide des
extremistes islamiques, mais
en misant plutöt sur une
Polarisation de la societe
turque en deux groupes an-
tagonistes, ce qui ä terme
menerait ce pays sur la
pente de la destabilisation.

Malgre une conjoneture
favorable et l'existence d'un
certain nombre d'instru-
ments d'action importants,
les possibilites d'action de

Un extremiste islamiste brandit le Coran, alors qu'on le conduit ä son
proces qui se deroule au Caire (Photo Keystone).
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la Republique islamique
d'lran ä l'exterieur de ses
frontieres restent relativement

limitees. La premiere
raison en est sans doute le
shiisme. La revolution
islamique s'inscrit totalement
dans le cadre shiite d'lran.
Elle s'est produite dans le
seul Etat shiite existant
depuis le debut du XVIe siecle,
en terre d'islam. Dans ces
conditions, le modele
iranien a peu de pertinence
par rapport au reste du
monde musulman et, de ce
fait, les Iraniens n'ont
rencontre jusqu'ä present des
succes reels que parmi les
minorites shiites.

Une autre contrainte qui
constitue un obstacle ä la
realisation des projets de
l'Iran est liee ä son echec
socio-economique. Depuis
l'instauration de la
Republique islamique, la Situation

economique du pays
n'a cesse de se degrader
et les promesses du debut
concernant un nouvelordre
social au profit des oppri-
mes et des plus demunis ne
sont plus que des discours
oublies. Les troubles et
erneutes dus aux mecon-
tentements sociaux, qui ont
ensanglante les villes de
Mashad, Shiraz, Tabriz et
Arak en 1992, sont les
preuves evidentes de la crise

economique que traverse
le pays.

Une troisieme raison, liee
d'ailleurs ä la precedente,
doit etre trouvee dans les
faibles moyens economiques

dont dispose l'Iran
afin de realiser ses ambi-
tions hegemoniques
regionales et internationales.
Que le pouvoir islamique le

f

i.

Des femmes iraniennes s'entrainent au maniement du pistolet sous la
«surveillance» des ayatolahs (Photo Keystone).

veuille ou non, les possibilites
de l'activisme iranien

dependent aussi des con-
tingences materielles.

Enfin, une quatrieme et
derniere raison, qui explique

les difficultes rencontrees

par l'Iran pour expor-
ter sa revolution, est la vigi-
lance dont les pays les plus
concernes, ainsi que leurs
allies, fönt preuve ä l'egard

des agissements iraniens.
L'Iran est un pays craint,
surveille, suspecte, accuse
et qui a le plus grand mal ä

donner de lui-meme une
image acceptable, d'oü
l'extreme sensibilite de la grande

majorite des Etats
envers tout ce qui de pres ou
de loin peut avoir un
rapport avec ce pays.

Office central
de la defense
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